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JEAN D’ORMESSON
L’homme de lettres

IDENTITÉ
Nom : Jean d’Ormesson né Jean Bruno 
Wladimir François de Paule Lefèvre 
d’Ormesson 
Né le : 16 juin 1925, Paris (décédé le 5 
décembre 2017 à Neuilly-sur-Seine)
Écrivain, chroniqueur, journaliste, 
philosophe et membre de l’Académie 
française.

JEUNESSE

Né conte d’Ormesson
Né le 16 juin 1925 à Paris, il est le fils cadet d’André 
d’Ormesson, ambassadeur de France et proche 
de Léon Blum. Sa mère, Marie Henriette Isabelle 
Anisson du Perron est quant à elle issue d’une 
famille monarchiste. Durant toute sa jeunesse, 
il va devoir suivre les missions de son père, qui va 
travailler en Allemagne, Roumanie ou encore au 
Brésil. Il suit sa scolarité par correspondance au 
Cours Hattemer et il obtiendra son baccalauréat 
en 1943, après avoir échoué une première fois.

Études de lettres et de philosophie
Il intègre à 19 ans l’école normale supérieure 
à Paris, l’une des plus prestigieuses et sélectives 
institutions universitaires de France. Il obtient 
sa licence en lettres et en histoire et va alors 
entreprendre de passer une agrégation en 
philosophie. Il va réussir à décrocher ce diplôme 
en 1949, à sa troisième tentative. Après avoir fait 
son service militaire, il donnera des cours de grec 

et de philosophie au lycée public Jacques-Decour.  
Il débutera par la suite une carrière de journaliste 
à Paris Match où il écrira principalement des 
articles sur les stars.

CARRIÈRE
L’écrivain
En 1956, commencera la plus grande affaire de 
sa vie, la littérature. Il sort son premier roman, 
«  L’amour est un plaisir », mais ce premier 
ouvrage ne connaît pas un succès retentissant, ne 
se vendant qu’à 2000 exemplaires. La gloire il va 
la connaître en 1971, quand il écrit « La Gloire 
de l’Empire », qui va se vendre à plus de 100 000 
exemplaires et pour lequel il va recevoir le grand 
prix du roman de l’Académie Française. Le 18 
octobre 1973, il est élu à l’Académie française 
et succède à Jules Romains, écrivain qui l’a 
d’ailleurs fortement inspiré pour beaucoup de 
ces oeuvres. Son plus grand combat sera celui qu’il 
mena pour permettre à Marguerite Yourcenar 
d’être la première femme à intégrer ce cénacle 
masculin. Il écrira de nombreux romans tout 
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au long de sa vie, pas loin d’une quarantaine, la 
plupart souvent autobiographiques et certains 
connaîtront un vif succès, comme « Le Vent du 
soir », « Le Bonheur à San Miniato » ou encore 
« Histoire du juif errant ». Son livre, « Au plaisir 
de Dieu », sera même adapté pour la télévision. 
Dans certaines de ces oeuvres, il n’hésitera pas à 
se confier plus directement et à parler plus en 
détail de certains moments de sa vie. En 2015 la 
prestigieuse « Bibliothèque de la Pléiade » de 
Gallimard publiera un volume de ses romans.

Un journaliste engagé
En 1950, par l’intermédiaire d’un ami de son 
père, il va être nommé secrétaire général 
de l’Unesco. Il en deviendra le président en 
septembre 1992. Ce sont là ses premiers pas 
sur la scène politique internationale. À côté, il 
sera rédacteur en chef adjoint, puis rédacteur en 
chef de la revue Diogène (sciences humaines). Il 
connaît l’apogée de sa carrière en 1974, lorsqu’il 
est nommé directeur général du Figaro. Il 
y rédigera chaque semaine un article dans le 
supplément du dimanche. Ses opinions et ses 
prises de position sur des sujets sensibles, 
lui vaudront bien des remontrances, que ce 
soit de la part d’artistes ou encore de certains 
politiques. Il quitte son poste de directeur en 1977 
mais acceptera de tenir une chronique régulière 
jusqu’en 1983. Sa présence dans les médias, ses 
discours, tout cela va faire de lui une personnalité 
forte de la droite française. Chacune de ses 
apparitions à la télévision était extrêmement 
regardée. Il soutiendra notamment Valéry 
Giscard d’Estaing face à François Mitterrand. 
C’est notamment lui qui recueillera le dernier 
entretien à l’Élysée du Président (qui décèdera 
quelques mois plus tard). Jean d’Ormesson se 
définira lui-même comme étant « un homme 
de droite — un gaulliste avéré, mais un gaulliste 
européen — qui a beaucoup d’idées de gauche  : 
des idées d’égalité et de progrès, ce progrès qui est 
abandonné par la gauche à cause des écologistes ».

VIE PERSONNELLE
Un homme discret
L’auteur restait plutôt discret sur sa vie privée. 
En 1962 il épouse Françoise Béghin, fille d’un 
magnat de la presse, administrateur du Figaro 
à partir de 1950, et PDG de la société Béghin-
Say (marque de sucre française). De cette 
union naîtra une fille, Héloïse, le 10 octobre 
1962. Cette dernière apprendra le métier 
d’éditeur aux États-Unis et fondera en 2004 
une maison d’édition qui portera son nom. 
Jean d’Ormesson s’éteindra dans la nuit du 4 
au 5 décembre 2017, d’une crise cardiaque, à 
l’âge de 92 ans. Il laisse un vide immense dans 
le monde de la littérature et plus généralement 
dans la société, lui qui était tant apprécié et 
parfois même surnommé « le prof de lettres des 
Français ». 

JEAN D’ORMESSON (suite)

Jean d’Ormesson dans son habit de l’Académie française  

Jean d’Ormesson et sa femme Françoise.
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JEAN D’ORMESSON - Discussion photos

3) De quelle institution devient-il le 
président en 1992 ?

2) Quel est le titre de son premier 
roman ?

1) Dans quel journal à t-il commencé à 
écrire?

4) En quelle année est-il nommé 
directeur général du Figaro ?

5) Comment se prénomme sa fille ? Réponses

1) Paris Match

2) L’amour est un plaisir

3)L’UNESCO

4) 1974

5) Héloïse


